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Spécimen vivant d'un crinolde pédonculé appartenant à la famille des
Cyrtocrinidae, considérée éteinte au Jurassique supérieur (1~0 ".A).
Il s'agit du genre GymnocPinus et l'espèce sera décrite prochaine-
nement par le Professeur H. ROUX.
Banc Stylaster, le 30/10/86; DW 17, 460-410
Photo: ORSTOH/Nouméa : P. LABOUTE (hauteur: environ 8 cm).






c ,  Les Invertebres...,,.,.,.,.,,.,e.o. 
Les Po~ssons.I.oIIIœ..œ.~.,,,,~,,,,.~,~~o.~,,.sœ.,,..... 
POTENTIALITES DE PECHE DES GUYOTSIIœ..I.œ.II...œ...~,,.....~.~ 
Ge~eral~~és.,..œ,,.,.,,,~..,.....,.,œ...o.....e.o.,œ.o~œ 
La pêche des vivaneaw en Nouvelle Calédonie, . . . , , - , . . , 
Les résultats de la campagne CHALCAL II..II.I.I...I.III. 
Potentialités de pêche commerciale sur les monts sous- 
marina de Nouvelle Caléd~nie.œ.........o...,.œ.o.,,.,.~. 
























- 2 -  
Du 26 octobre au ler novembre 1986, le M.O. "CORIOLIS" réalisa 
38 opérations de dragage et de chalutage sur des guyots situés sur la 
ride de Norfolk. 
Le benthos bathyal s'est avéré extrêmement abondant et diver- 
sifié. Parmi les récoltes, figuraient notamment plusieurs exemplaires 
d'un Crinoïde appartenant une famille prdsumée éteinte au Jurassique. 
Entre 280 et 600 m de profondeur, ces monts sous-marins pré- 
sentent des plateaux sommitaux qui sont riches en faune ichtyologique. 
Les chalutages ont montr6 leur intérêt halieutique puisque plusieurs 
espèces dlintérêt commercial ont été capturées, notamment Etexis coms- 
cum, ApsCilus sp . ,  Pentueexos jupon5eus, P.richardsoai et Bewx spZen.- 
dens, 
A B S T R A C T  
From the 26th of October to the lSt of November 1986, the 
R.V. "CORIOLIS' completed a dredging and trawling survey on the sea- 
mounts located on the Norfolk Ridge. 
The bathyal benthos was abundant and diversified. Several 
specimens of a Crinoid belonging to a family which was supposed to be 
extinct since the Jurassic were collected. 
At depths between 280 and 600 m these sea-mounts show flat 
tops the ichtyofauna of which is rich . Trawl hauls showed their 
fisheries potential as several high valued commercial species were 
caught e.g. Etelk comscans, Apsilus sp ,  , Pentaceros japonhi$,  
P. richardson< (armorhead) and Beryx sphmdens (alfonsin). 
Mots-clés : Campagne océanographique, Nouvelle Calédonie, Benthos, 
Ressource halieutique, 
- 3 -  
OBJECTIFS E T  DEROULEiVENT DE C A  C A M P A G N E  
C H A L C A L  I I  
89 618 la &rie CHALCAL ont pour objectifs d'explo- 
r e ~  les zones @hallabables de la %,EA de la Nouvelle Caledonie et de 
ses D&psndances, En juillek 1984, la premi&re campagne explora le pla- 
%eau d m  Ples Ches&esfield e% Bellona et effectua quelques chalutages 
a m  Nowa, guyat sbku6 au sud de l'atoll de Bellona par 300 m 
de profondew (RICHER de FORGES et PIAWET, 1984). L'un des mérites de 
fut de montrer Pa présence de vivaneaux, non seulement 
ombm%s  cifa faux, mais aussi sur les hauts-fonds du 
platsat8 dee Chesterfield et du banc Fairway, Par ailleurs, m e  campagne 
e réalisée par le navire japonais nKAI@lON-MARU't en 1980 
avait m i s  ea &idence un importat stock de poissons de profondeur sup" 
des gupts du sud-est de Pa Nouvelle Calédonie (BARRO, 1981; ANONYME, 
1 981 ; GOLCP HEI, 1981 1 o La campagne CHALCAL II (fig, 1 1 avait pour but 
de retaouver ces guyots, de les d&crire, d'y réaliser des chalutages 
e6 íi * &budiep. la fame ichgysPogique présente, 
Par ailleurs, en 1985, la campagne BIOCAL à bord du NOO. 
"JEAld CMARt.3YfEv avrai% r6aEis6 des dragages et des chalutages (au chalut 
5 perche) s w  Pa ride de Norfolk (LEVI, 1986) et plus particulièrement 
sua le banc wEpo 119 (24°5285 - 168°21*E). Ces quelques prélèvements 
avaient permis de conaEa.%e~ Pa richesse de la faune benthique de la 
R da F O R G B ,  4 86) .  Cette nouwelle campagne devait donc 
~~~~~~~~~ ces obserwatSsns, 
agm CRALCIL PI faisait directement suits & la campagne 
~ ~ ~ ~ ~ T ~ ~ - l  W qui a m i $  &tudi& la! benehos bathyal des Iles Chesterfield 
(P6CHBp1 de FORGES -- et ah @ 19861, Certains participants effectuerent les 
ea : Be RICHER de FORGES e% P. LABOUTE (ORSTOM/Nouméa), 
A, CROSNIER ~ O ~ ~ T ~ ~ ~ ~ ~ r i ~ ~ ~  P, BOUCHET et B. METIVIER (Muséum d'His- 
$sim BatiwsPle de Pasis). A cette équipe s'a joutèrent d'autres membres 
ink8ress6s pllas sp6cialsmanat par lwhalieutique : R. GRANDPERRIN (ORSTOMI 
&ar), Le DELLA PATRONA et A- DESURHONT (Affaires Maritimes, Nouméa) 
e% D, LECQRNET marin p&Aw-,  patron de la nTHALASSA't, 
i 6 SOE 1700E 17SCE 
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Les engins utilisés furent des dragues WAREN (DW), des chaluts 
5 perche de 4 m (CP), un chalut & crevette de 14 m de corde de dos 
(CC), un chalut 5 panneaux de 17 m de corde de dos travafllant sur 
deux funes. Les opirations réalis6es ont 6t6 : 16 dragages, 7 traits 
de chalut ?i panneaux, 10 traits de chalut à perche et 5 traits de 
chalut crevettes, 
Ces guyots étant de taille relativement réduite et présentant 
des fonds accidentés, le matériel a beaucoup souffert, C'est ainsi que 
le chalut 5 crevette a ét6 perdu par rupture du câble tracteur et 
que, lors d'une "crocheaa importante, l'un des panneaux du chalut de 
17 m est rest6 au fond, Malgré ces incidents, les récoltes r6alisées 
au cours de ces 38 opérations se sont avérées d'une grande richesse 
tant pour le benthos que pour la faune halieutique, 
La liste des stations (tableau 1) donne les caractéristiques 
des prélèvements; la numérotation est la continuation de celle utili- 
sée au cours de la campagne CHALCAL I (RICHER de FORGES et PZANET, 
1984). 
Les positions et les formes approximatives des hauts fonds 
ainsi que la localisation des stations sont représentées sur les 
figures 2 et 3. Etant donné qu'il n'existe aucune carte bathymétrique 
disponible pour cette région, nous l'avons sommairement cartographiée 
en nous inspirant des documents du 88KAIMQN-MARUtr, Les chalutages ont 
eu lieu principalement sur le banc du WAIMON-MARUaa et sur le banc 
laEpongeaf en raison de la- nature favorable des fonds, C'est d'ailleurs 
sur ces mêmes guyots que le bateau japonais avait réalisé en 1980 
d'importantes captures de Berycidae et d'Etelinae. 
G E O N O R P H O L O G I E  DES G U Y O T S  DE LA R I D E  
DE NORFOLK 
* i 
La ride de Norfolk, longue de 2000 km, est le prolongement 
vers le nord-ouest de la Nouvelle-Zélande (DANIEL et DUPONT, 1981; 
GRIFFITH, 1971 ) , Elle présente deux parties émergées, 1 Tle de Norfolk 
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Tableau 1 





































31 / 10186 
31 /10/86 
31 / 10/86 
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24*54 50 
24O54 ' OQ 
24O52'39 
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Figure 2 -Position des hauts fonds avec 
les stations 6 d '  apres les cartes  
du I' KAIMON MARU" 1980) 
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Figure 3 Carte de8 stations (d'oprbs 
un fond de carte dos bance 
dressbe par le "KAIMON- 
MARU" en 1980) 
1 
A D C  : Drague Calypso 
A D W  : Drague Waren 
'3O80'8 U 
C P  : Chalut  6 Perche 
C H  : Chalut  i Panneaux 
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(KROENKE et al 1983)- Cette ride serait un morceau de l'ancien 
continent de GONDWANA séparé de l'Australie au Jurassique supérieur 
(environ 150 Au cours des temps géologiques, cette ride aurait 
d6riv6 avec l a  plaque Indo-Australienne et se serait deartGe de 
l'Australie lors de leouverture de la mer de Tasman il y a 60 h 80 
K A ,  (STEVENS, 1980)- La figure 4, extraite de l'ouvrage de STEVENS 
(1980) montre la position relative des continents lorsqu'ils étaient 
soudés, formant alors le GONDWANA, et leur évolution progressive 
depuis 180 HA, Cette reconstitution cartographique fait intervenir 
la th6oPie de l'expansion de la planète comme mécanisme moteur de la 
tectonique des plaques; 1 'a justement géométrique des masses continen- 
tales est en efFet meilleur si l'on considère que notre planète avait, 
il y a 200 M.A. um dim6tre &gal & 80% de son diamètre actuel (WITKOW- 
SKI, 1985). On reinarquera que la Nouvelle Calédonie a suivi les mouve- 
ments de la louwePle-Z6lande, et qu'elle occupait à l'&se secondaire 
une position très basse en latitude, entre 4Q0 et 60°S, I1 y a mainte- 
nant de nombreuses preuves paléontologiques et palComagnétiques qui 
confirment ce sck&ma, 
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Les guyots sur lesquels nous avons travaillé se situent entre 
23" et 25% dans le sud-est de la Nouvelle Calédonie (fig ., 1,2,3). 
Ils sont de pekites dimensions et présentent un sommet plat et des 
pentes abruptes; cerltains ont un seul plateau et d'autres des terrasses 
à différents niveaux, 
Situé par 23045's - 16€1°09'E, ce banc est allongé dans le 
sens nord-sud et mesure environ 6 milles de long sur 2 de large; il 
culmine & 220 m; son sommet est pratiquement plat entre 220 et 300 m, 
Sa partie sommitale est couverte de blocs d'origine corallienne; elle 
est cependant chalutable, Ce banc a ét6 dédié au navire de pêche 
japonais qui le premier en prkcisa la position et J réalisa d'abondan- 
tes captures, 
Le banc "Eponge" ( fig, 2) 
Situé par 24°55*S et 1620219E, il mesure seulement 4 milles 
de long sur 1,s de large et présente un plateau 5 son sommet entre 490 
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180 M.A. (ddlaut jurassique 
\ i-----' 
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FIG. 4 
I!VOLUTI ON 
DES POSITIONS RELATIVES DES CONTINENTS 
DEPUIS LE DeBUT DU JURASSIQUE 
RECONSTRUCTIONS 
8ASeE.S SUR LA ?HE$OWIE 
D L  " L 'EXPANSION TERRESTRE" 
60 M.A. (paIdoc&ne) 
Actuel 
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et 527 m. Ce banc (campagne BIOCAL) est complètement tapissé d'6ponges 
blanches qui remplissent les chaluts et les dragues (LEVI, 1986). 
Le banc nIntrouvable8t (fig. 2) 
Ce tout petit mont sous-marin pr&sente un sommet circulaire 
de 2 mi l les de diambtpe doit son nom aux ddfficultds que rencontra le 
V O R I O L I S f t  pour y poser un engin de pr6lèvement. I1 est situé par 2 4 O  
40's - 168O38'E et son sommet arrondi est compris entre 550 et 650 m. 
Situ6 par 23"38'S et 16To43'E, ce guyot a un somet assez 
plat entre 410 et 440 m; il est entfèrement couvert de Stylasterides. 
Une douzaine d'espèces de ce groupe ont ét6 dénombrées dans les 
dragues DW 76 et 77. 
Les "Trois Bancs" (fig. 3) 
I1 s'agit de %rois monts sous-marins align& selon un axe 
SE-NO par 23O4O'S - 168s02'E. Les deux plus nord culminent & 160 et  
300 m; l'autre est plus profond, environ 800 m. 
Le banc "Aztèque@' (fig. 3) 
C'est le plus vaste de cette série de guyots-& la ride de 
Norfolk..Il se situe par 23O2O'S et 168@05'E et présente plusieurs 
terrasses, dl'oii son nom, Un plateau supérieur de 6 milles de Long 
porte des madrépores et des algues entre 20 et 60 m de profondeur. 
Une falaise abpupte conduit ensuite 5 la platefosme inférieure située 
à 300 m de profondeur. La stPucture de ce banc rappello celle que 
nous avons décrite pour le banc Capel (25OlO'S - 159°40'E) sur la 
ride de Lord-Howe (RICHER de FORGES e t  al., 1986). 
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LA F A U N E  B A T H Y A L E  
Les Invertébrés (1) 
Ces guyots sont beaucoup plus riches que ceux da la ride 
Lord-Hone explorés au COUPS de MUSORSTOM V, Les groupes les mieux 
reprtkentés furent : Spongiaires, Stylasterides, Gorgones (Annexe 1 
Crustacés Mollusques et Echinodcrmes . 
Parmi. les Mollusques, signalons de5 Bursidae, Turridae, 
Corallio- et quelques beaux spbcimens d' Ovulidae sur des Gorgo- 
nes. Deux espèces de Pleurotomaires ont été récoltées sur le banc 
llEpongell, Perotroahus ca2edsnicua et une grosse espèce de coloration 
dorée dont la posikion systématique est revoir. 
Les crustacés Décapodes ont ét6 bien r8coltés par les cha- 
luts : Brachyoures des familles, Xanthidae, Goneplacidae f'MathiZdeZ7.a 
maxima) et surtout Ma jidae (Cyrtomaia, Pzatymaia et Sphenocarcinus) 
et Homolidae (Homola sp . ,  Paromoza aff. japon&?a et Paromoza aff. 
p e t m d i ) ;  Macroures avec Puerulus 8p. et Zbaeus bruce$; c:r e v e t t e s 
Alpheidae, Palaemonidae , Pandalidae Wlesionika spp, 1 e La zone bathya- 
le de Nouvelle Calédonie est particulièrement riche en Galathefdae 
fortement colorées dea genres Munida, Batkat(munida, Munidopais. 
Parmi les Echinodermes,on note beaucoup d'oursins Cìdaridae, 
d' Astdrides, d'ophiurides et de Crinozdes p6donculbs. Sur le banc 
llStylasterll, nous avon8 trouv6 un crinorde pédonculé t r h  particulier 
(photo page de garde). Il est court et trapu et présente une tige 
limitée à quelques articles; le calice est très asymétrique et porte 
des bras très forts. Cet organisme, qui a btb examiné par des spdcia- 
listes (A. GUILLE du Muséum de Paris et M. ROUX de l'Université de 
Lyon), a'avhe êtra un "fossile vivant" ! En effet, il appartiendrait 
& ¡.a famille des Cyrtocrinidae supposée éteinte au Jurassique supé- 
( 1 )  La plupart des esphces récoltées au COUPS de la campagne CHALCAL 
II ont fait l'objet de macrophotographies en couleur sur le 
vivant. 
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rieur (environ 140 M.A.1 et au genre Gymnoerinus (1). Il est étonnant 
de constater que des organismes aient pu se maintenir si longtemps 
dans cette dgion du Pacifique malgré les bouleversements tectoniques 
( f ig ,  4) et les changements de latitude qui ont eu lieu pendant cette 
période, La caractère tfarchaIquelt de la faune de la région avait déjà 
été signal6 pour la faune terrestre de la Nouvelle Calédonie (STEVENS, 
1980). 
Les Poissons 
Les récoltes de poissons ont ét6 beaucoup plus riches que 
dans les autres zones explorées de la région. Le contraste est parti- 
culièrement net avec les guyots de la ride de Lord-Howe explorés par 
la campagne précedente MUSORSTOM V (RICHER de FORGES et al 1986). 
L'fchtyofauns fera l'objet d'une étude approfondie sur le plan systb- 
matique. 
-' ' 
Pour les identifications préliminaires, nous avons utilisé 
les ouvrages suivants : FOURMANOIR et LABOUTE (19761, MASUDA et al. 
( 1985 1, SAINSBURY et al. ( 19841, GLOERFELT-TARP et KAILOLA ( 1985) 
-
-
PAUL (19861, AYLING et COX (19821. 
L'essentiel des espèces a ét6 capturé avec le chalut à 
panneau et le chalut 5 crevette ; les résultats obtenus sur trois des 
guyots sont indiqués dans le tableau 2. 
La répartition dee espèces en fonction de la bathymétrie 
apparaft nettement dans ce tableau puisque peu d'espèces sont communes 
au banc du Waimon-Marutt (250 m) et aux deux autres don% la profon- 
deur est supérieure 400 m. Sur le banc 250 m, on rencontre plu - 
sieurs espèces d'intérêt commercial : Tropidinius argyPog~m"cus, Ete- 
lis coruscans et E. carbunculus, ApsiZus sp . ,  Primanthus macraeanthus. 
Sur les bancs plus profonds, ces espèces sont remplacees par d'autres 
toutes aussi excellentes, Beryx spZendens et B .  decadactyzus, Penta- 
ceros richardsoni et P. japonicus. 
(1 )  La présence du genre Gymnocrinus en Nouvelle Calédonie avait 6th 
signalée par AMEZIANE-COMINARDI et aL(1987) partir des articles' 
du squelette trouvés dans les sédiments par la campagne BIOCAL. 
iabieau L 
Principales espèces de poissons récoltées au cours de la campagne CHALCAL II 
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POTENTIALITES DE PECHE DES GUYOTS 
GBnéralités 
Etant donnée la surexploitation dont font l'objet les zones 
côtières peu profondes, du fait de l'augmentation constante de la 
pression démographique et de l'introduction de matériel performant 
(lignes en nylon, filets en fibres synthétiques, embarcations 
moteur, masques de plongée et fusils sous-marins), tous les pays et 
territoires oc6aniens ont tenté d'identifier de nouvelles ressources 
halieutiques. Depuis une vingtaine d'années, et surtout durant la 
dernière décennie, ils se sont donc naturellement orientés vers des 
activités de pêche plus au large, visant notamment les poissons 
d6mersaux profonds de la pente récifale externe. Outre quelques 
Lutjanidae, Serranidae, Carangidae, Gempylidae et Lethrinidae, l'essen- 
tiel des espèces cibles appartient & la sous-famille des Etelinae, 
famille des Lut janidae. Elles sont couramment regroup6es sous 1 'appel- 
lation 9rivaneaux". On distingue les vivaneaux rouges (EteZis carbun- 
cuZu8, E. coruseans, E. radiosus) capturés entre 2QQ et 400 m, des 
autres vivaneaux (Pristipomoidres muZtidens, P. fZavipinPris, P, fila- 
mentosus, etc,...) qui sont plus superficiels (GRANDPERBIN, 1983; 
BROUARD et GRANDPERRIN,. 1985). Dépourvus d'ichtyosarcotoxisme, ils 
peuvent donc être consommés sans danger. L e w  qualité esthétique 
(éclabante ' U& rouge ,jaune, lilas) aJout6e B leurs hautes valeurs 
gustative et nutritionnelle en font des produits privilégiés pour 
l'exportation. Des tests ont par ailleurs montré que leurs facultés 
de conservation sur glace et par congélation sont très supérieures 4 
celles des espèces tempérées du fait de la faible teneur de leur 
chair en corps gras (AMES et CURRAN, 1986) (1 ) .  Ces qualités sont 
déterminantes pour l'exportation, de telle sorte que des circuits de 
production et de commercialisation vers Ids grands pays consommateurs 
(Australie, Japon, USA) tentent de 138 mettre progressivement en 
place en Océanie. 
( 1 )  Des échantillons d' Etelts carbuncuZus et de @istiparnoides IWZ- 
t i d e n s ,  a b  ét6 conservés jusqu'& cinq semaines dans d$,la glace 
sans altération de leurs qualités (odeur; texture; aptitude & la 
consommation testée par dégustation, par dosage des acides et des 
bases volatiles e t  par compbages bactériens aussi bien dans la 
chair que sur la peau des poissons). 
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De nombreux chapelets dffles parsèment tout le Pacifique. 
Ils sont généralement le témoignage d'une activite volcanique intense 
au niveau des points chauds (l'hot spots"). Celle-ci entrafra 1'6rec- 
tion d'édifices basaltiques qui furent ensuite soumis, au fil des 
temps géologiques, des phihomènes d'érosion et de subsidence en 
même temps qu'A la lente dérive des plaques océaniques vers les zones 
de subduction (SCOTT et ROTONDO, 1983). Certains de ces édifices 
émergent sous forme d'$les hautes ( 1 ) .  D'autres sont immergés, soit 
parce qu'ils sont encore en formation, comme le mont Mac Donald au 
sud de la Polynésie Française (LABOUTE et RICHER de FORGES, 19861, 
soit parce qu'ils s'enfoncent lentement du fait des ajustements 
isostasiques; ils forment alors des monts sous-marins ou guyots. 
Lorsque leur partie sommitale n'est pas trop profonde, ces formations 
présentent un intérêt halieutique considérable car ils agissent ?i la 
fois comme l'dispositifs de concentration de poissonsf1 pour les espèces 
pélagiques et comme habitat pour l'ichtyofaune démersale, Si certains 
monts sous-marins ont déjà ét6 localisés, d'autres restent encore & 
découvrir; les moyens mis en oeuvre sont la bathymétrie classique et 
certaines techniques modernes de détection, notamment par satellites 
qui permettent de mesurer les anomalies du géoZde (2) (BAUDRY, 1986; 
CAZENAVE et BALMINO, 1986) . La cartographie précise est réalisée 
grâce B des &ho-sondeurs multifaisceaux de type GLQRIA (FRANCIS, 
1985), SeaMARC (BLACKINTON et HUSSONG, 1983; HUSSONG e t  FRYER, 1983; 
FORNARI et al 1983) et ,SEA-BEAM (RENARD et ALLENOU, 1979; PONTOISE - et a1.,1986). Une coopération internationale active est en train de 
s'instaurer & ce niveau dont la finalité dans le domaine halieutique 




Les €les hautes présentent des Qdifices basaltiques qui &mergent 
alors que les atolls sont des constructions corallfennes en cou- 
ronne qui repoaent sur un socle basaltique en profondeur dont la 
lente subsidence est campensee par la croissance des organismes 
constructeurs (madr6pores et algues calcaires). 
On appelle géoPde la surface fictive constituhe par l'ensemble de 
tous les points de la planète soumis au même champ de pesanteur, 
Au niveau des océans, le géofde est matérialisé par la surface de 
la mer. Celle-ci présentera donc des dépressions dans le cas 
d'anomalies négatives, par exemple au-dessus des fosses sous-mari- 
nes, et des dômes dans le cas d'anomalies positives, notamment 
au-dessus des monts sous-marins. Grâce ?i des dquipements speciaux, 
le satellite est capable de mesurer t'l'altitude11 de la surface de 
la mer, donc du géosde; il permet ainsi une localisation rapide 
des monts sous-marins. 
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dans la 2.E.E. de chacun des pays et territoires insulaires ( 1 ) .  
La pêche des vivaneaux en Nouvelle Calédonie 
I1 semblerait que de tout temps quelques vivaneaux aient été 
capturés de façon occasionnelle lors de pêches de subsistance aux 
21es Loyaut6, notamment sur les hauts fonds reliant Lifou Ouvéa. 
C'est néanmoins à FOURMANOIR que revient le mérite d'avoir fait 
dêcouvrir ces espèces aux habitants de la Grande Terre (FOURMANOIR et 
LABOUTE, 1976). Ses premières pêches exploratoires sur la pente 
récifale externe remontent h 1970. Dans un premier temps, il utilisa 
la rudimentaire ligne h main des comoriens constitu6e par un rouleau 
i 
de fil de fer. Il se servit ensuite de la canne et du moulinet des 
pêcheurs de et essaya divers moulinets, manuels, électriques 
i ou hydrauliques. Il consacra toutefois l'essentiel de ces essais la 
mise au point de palangres, ses prêférences allant B une ligne suspen- 
due quelques mètres du fond par des flotteurs (FOURMANOIR, 1980a) 
plutôt qu'A celle reposant sur le fond (2). Très orientés vers un 
recensement qualitatif des espèces, ses travaux débouchèrent princi- 
palement sur la publication de notes consacrées A la description de 
l'ichtyofaune profonde (FOURMANOIR et RIVATON, 1979), sans que soient 
répertoriés systématiquement les lieux et les conditions de pêche, 
( 1 )  Lors de la 18ème Conférence Régionale Technique des Pêches de la 
Commission du Pacifique Sud qui s'est déroulée & Noumêa du 4 au 8 
août 1986, deux pays ont fait des propositions de coopération en 
matière de cartographie sous-marine : d'une part la France avec 
la technique de télédétection satellitaire et la bathymétrie pré- 
cise par système multifaisceauxSEA-BEAM mise en oeuvre par le 
N.O. *'JEAN CHARCOT", d'autre part les Etats-Unis avec le système 
de cartographie sous-marine GLORIA (SPRADLEY et SHOMURA, 1986) . 
, 
(2) FOURMANOIR fut d'ailleurs sollicité en temps qu'expert de la 
pêche 2 la palangre profonde, notamment & Fidji, en Polynésie 
Française (FOURMANOIR et CHABANNE, 1980) Vanuatu et Wallis et 
. Futuna (FOURMANOIR, 1980b). 
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En 1980, le navire japonais "KAIMON-MARUll effectua durant 14 
jours une prospection des fonds chalutables de la zone bathyale entre 
220 et 580 m sur la ride de Norfolk et sur celle de Lord-Howe; il 
utilisa un chalut de 80 m de longueur de corde de dos. D'excellentes 
pêches furent réalisées sur la ride de Norfolk (BARRO, 1981; GOLC'HEN, 
1981; ANONYME, 1981). Les résultats des traits de chalut sont donnés 
dans le tableau 3. Les prises totales s'élevèrent 162 tonnes dont 
90% d'espèces commercialisables, notamment Beryz spz@ndens, B. deca- 
dactylus, Etexis coruscons, E. carbuncuZus, Pentaceros japonieus e t 
P. richardsoni. Les pêches de nuit furent beaucoup plus productives 
que les pêches de jour et les prises correspondant & des coups de 
chalut profonds (500 & 600 m) furent plus importantes que celles pro- 
venant des profondeurs moindres (200-300 m). 
Afin d'aborder 1'8tude quantitative des EteZis, 1'ORSTOM réa- 
lisa d'août 1986 à février 1983 une série de campagnes saisonni&res de 
pêche ?ì la palangre profonde, notamment aux $les Loyauté et sur des 
radiales au large des passes de Boulari, de Uatio et de Koko. Les 
poses furent toutefois trop peu nombreuses (139) pour permettre une 
interprétation satisfaisante des résultats. Les dernières pêches 
réalisées par I'ORSTOM eurent lieu lors de la campagne CHALCAL I A 
bord du N.O. l'CQRIOLIS1l durant laquelle quelques palangres furent 
mises ?ì l'eau dans les zones des bancs Lansdowne et Fairway ainsi 
qu'aux €les Chesterfield et & Bellona (RICHER de FORCES et PLANET, 
1984). 
Parallèlement à ces essais et prospections, un certain 
nombre de pêcheurs amateurs et professionnels se lancèrent dans la 
pêche dea vivaneaux. Parmi les expériences commerciales, citons 
celles de l'tlALBATROS't, de 'la tlMARIE-SUZANNE1l, de la I1THALASSAtt et du 
"KANDJARt1, ce dernier utilisant des casiers entre 90 et 150 m de 
profondeur ( 1 ) .  A Nouméa, la ltTHALASSA1l demeure ce jour le seul 
bateau exploitant Commercialement ces ressources. I1 utilise une 
palangre simple reposant sur Is fond entre 300 et 400 m; elle compte 
de 80 & 100 hameçons. Les rendements moyens pour 100 hameçons calculés 
sur 995 poses sont de 10 poissons pour un poids de 25 kg. 
(1) Avec cette technique, mettant en oeuvre des casiers de type Z, le 
llKANDJAR1l obtint des résultats intéressants. Pour 1390 casiers, 
le rendement moyen fut de 8,9 kg de poisson par pose (ANONYME, 
19851, les principales espèces étant Pllistipomoides filamentosus 
et Lutjanus WmbiZiS ainsi que de nombreux Serranidae et Lethri- 
nidae . 
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Tableau 3 
Captures réalisées par le  chalut ier  NKAIHON-MARUtw sur les guyots 
Nouvelle Calédonie (d'après BARRO, 1981) 









6 /  12/80 
n 
It 










0210 - 0405 254 - 300 13 O00 
0535 - 0715 230 - 320 2 goo 
0835 - 0950 220 - 280 700 
1225 - 1300 523 - 550 600 
1430 - 1540 510 - 580 2 O00 
1715 - 1805 500 - 570 3 O00 
2015 - 2205 244 - 320 2 500 
2335 - O100 
O210 - O410 
0515 - 0700 
O815 - O910 
1220 - 1315 
1500 - 1620 
1815 - 1930 
2310 - 2320 
230 - 250 8 000 
230 - 285 15 O00 
250 - 280 150 
235 - 265 300 
500 - 560 8 O00 
530 - 575 14 O00 
530 - 580 16 O00 
570 - 580 16 O08 
0200 - 0400 230 - 280 3 O08 
0510 - 0650 240 - 300 300 
O945 - 1005 512 - 560 5 O00 
1450 - 1600 570 - 580 5 O00 
2130 - 2240 505 - 570 45 O00 
1150 - 1245 510 - 550 2 500 
162 050 
a 
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Plusieurs opérations de vulgarisation consistant en démons- 
trations de la technique de $che profonde avec des moulinets à mains 
ont kt6 réalisées dans l'intérieur et les fles, notament par la Com- 
mission du Pacifique Sud, à Lifou et à 1@1"le des Pins (FUSIMALOHI et 
GRANDPERRIN, 1979) et plus récemment par le Service des Affaires 
Marftimes de Nouvelle Cal6donie bord du W A R  MAD", Oudjo, Touho - 
Hienghène (ANOWYME, 1986a) et Béliep (4 E, 3986b1, Shgnalona aussi 
le succès du groupement de pschsur de Hap6 dont les opdrations três 
prometteuses aprês plusieu~s; mois d 'aactivitb ont hélas 6t6 interrom- 
pues par la perte du bateau, 
Le Service des Affaires Maritimes et 1'ORSTQM assurent 
actuellement le mi81 en routine des dbbarquements du "DAR MAD" et da 
la "THALASSA". Tous les résultats des pgches sont saisis et analysés 
de façon informatis&e, 
Les résultats de la campagne CHALCAL, PI 
Du fait que cette campagne fut limit& dans le temps et 
consacrée principalement & la prospection de la faune bathyale d'un 
point de vue taxonomique, trop peu de tmits ont 6th r&alis& p a r  la 
recherche des espêceer commerciales. Provenant d 'engins dif f 6Ferats 
les récoltes sont par ailleurs difficilement comparables entre elles. 
Les résultats de 18an%nalyse des prélèvements (tableau 41 permettent 
toutefois de dégager un Certain nombre de conclusions, 
1325 kg d'espèces comercfalisablas ont ét6 p&h& lors de 
six coups de chaluts. Les récoltes des deux traite (CH 3 et CH 4) 
réalisges de jour & faible pmfondeur (253 h 268 m] ont 6th faibles 
alors que le trait CH 5, effect& de nuit sensiblement aux mêmes 
profondeurs (223 ir 271 m) captura de aombreux Etdis eom~mfts, Boj%- 
d'inius &p. ( 2 ) .  Dsautre pai%,. 
a 
(1) Le nom de genre 24. quemen& rem- 
placé dans la litt s ?i la suite, 
notamment, de la r ar ANDERSON 
(1985); c'est ainsï que est maintenant 
généralement désig 
n'avons pas suivi cette tendance ci$ 
dinius different n 
gie générale et par la forme de Leurs otobithes. 
Le que les TPOpi- 
s par leur morpholo- 
(2) Le genre A p C Z u s  appartient à La SICJUS k'amilbs des pailinae I fami- 
t6e durane CHALCAL II est proba- lle des Lutjanfdae. LW 
blement nouvelle (FOU unicaefoma personnelle), 
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Tableau 4 
Captures des espèces commerciales & Isaide dlu chalut & poissons (CH) 









Z : profondeur (tu), R : heusa d&buk de filage st 
N : nombre, P : psfds (kg)p  LF : ~ongbasu~n & la f i  
(1): Autre nom rant dans la litt&ature, notai 
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CH 5 récolta Bergz nthsks absenta o 
aux mêmes profondeurs, durant l e  jour. C e s  différences $x.w-nuit pour 
des profondeurs identiques pourraient être a t t r ibuables  s o i t  des 
modifications dans 1s comportement des poisson8 wPs-&-vis de l 'en 
s o i t  & des migrations ve r t i ca l e s  qui  pourraient, les é l o i  er de quel- 
ques mètres du fond durant l e  .jours donc les mettre hors de portge du 
chalut. 
Entre 500 et 6QO tu (CH 7, CC1 e t  CC2) appansaissent d 'autres 
espbces. Pour Pmz&zmn~s snt ,  il semble I& amsi que 
les picoltes so ien t  meilleures de n u i t  que da ~ Q U F ~  
Notons enfin queun s e u l  individu d * B  lis carbaneuh a p p a r a i t  
dans les prises alors que ce poisson est trbs abondant sut" les pentes 
récifales externes de la Grande Terre, 
Des mesures de longueur b Pa fourche CLF) ont  6t6 effectuées 
pour quelques espèces (fig. 5 ) -  Pour &%dis cop"us@an% l e  diagrame 
des fréquences de tailles fait  ressortir un mode B 25 cm ~ Q W  des 
longueurs comprises en t r e  12 et 65 e5, ee qui  est peu pour ce poisson 
qui peut a t te indre  de grandes tai l les (11, Le bateau japonagst *'K 
MARU", qui u t i l i s a i t  un chalut  très performant, captura en effet des 
individus at te ignant  75 em, On remarque auss i  que les traits  de jour 
n'ont échantillonné que quelques p e t i t s  ind€vfdua comprrfs entre 12 e t  
20 cm; la  capture de tail les auss i  petites est d r a i l l e u r s  ramment 
signalée dans la l f t t é r a t u r e ,  
Comae pour E&caZis C Q ~ ~ U ~ ~ C ~ Z R B ,  les quelques 
tu ré s  durant l e  jour  aont de petites tailles. 
271 5 )  que par  CH 7 (494 B 599 tn), Les tailles obsarv&es semblent 
tou tefo is  plus grandes en profondeur. 
Penta@ePos dapn&?ug: est t r b s  abondant e n t m  500 et 600 m 
avec des rendements bien meilleurs de nukt ( 2 )  que de jour. La di3.str-f- 
bution des frdquences 'de tai l les de cette espèce fait  ressortir- up1 
mode très marqu6 & 28 em; .P. nicus ne semble pas a t t e ind re  de 
grandes tailles, 
( 1 ) A Vanuatu, BROUARD et GRAMDPERRfhiJ ( 19851 indkquent un mode h 65cm 
et une longueur maximale observe% égale & 92 cm su r  un effectif 
total  de I283 individus. 
eenent dt5cRiB-b de telle 
soste qu@une part notable des prises a d6 swbehapgere 
(29 Lors de CH 7, l e  chalut remonta B bord la 
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PentaeePos richardsoni ("armorhead") est un poisson plus 
grand, Très recherché, il a fait l'objet de nombreuses campagnes 
exploratoires américaines et japonaises sur les monts sous-marins du 
Pacifique Nord ( fles HawaX, Mariannes, Marshall, etc, , , , 1 tout comme 
d'ailleurs Beqx spkmdens (*alfonsinnl, ce superbe poisson de 
couleur rouge vif pêché fc i  en huit exemplaires. 
Potentialités de pêche commerciale sur les monts 
sous-marins de Nouvelle Calédonie 
Malgré les phénomènes d'évltement & la gueule et d'&happe- 
ment & travers les mailles, le chalut est l'engin le mPeux adapt6 
pour l'estimation des biomasses, Les seules données de chalutage dont 
nous disposions étant celles du "KAIMON HARU" et de la campagne 
CHALCAL I%, nous ,avons tenté de les utiliser pour estimer de façon 
très grossière le potentiel halieutique des guyots de la 2,E.E. de 
Nouvelle Calédonie. Parmi les pêches reportées dans les tableaux 3 et 
4, nous avons éliminé tous les trafts effectués de jour faible pro- 
fondeur car ils sont improductifs. Dans le tableau 5, sont donc pris 
en compte tous les traits superficiels de npit et tous les traits 
profonds de jour et de nuit. Pour le calcul de la prfae maximale 
soutenue (P.M,S),nous avons utilisé la formule d *approximation proposée 
par GULLAND Q 1971 1 pour les stocks vierges ou ' sous-exploités (P.MIS.= 
0 , s  x Bm x M, dans laquelle M est le coefficient de mortalité naturelle 
et Bm la biomasse vierge). Pour M, nous avons adopt6 une valeur égale 
à 0,237 correspondant & celle que BROUARD . et CRANDPERRIN (19851 
avaient retenue pour & d i s  com(sCan8 à Vanuatu, Les calculs, qui 
sont détaillés dana Le tableau 5, conduisent & quatre valeurs de la 
POMOS. avec des valeurs extrèmes égales 1 1  et 95 kg/ha/an, 
Ces valeurs sont notoirement supérieures h celle de 1 kg/ha/an 
indiquée par BRQUARD et GRANDPERRIN (1985) pour Vanuatu, Ces auteurs 
basèrent leur estimation sur les prises de poissons ddmersaux pro- 
fonds capturés & l'aide de moulinets & wins sur les pentes récifales 
externes; ils appliquerentune C,P,U,E, moyanede 3 @/heure de ligne 
calculde sur 644 sorties de pêche artisanale commerciale à bord d'em- 
barcations de 10 m de long, Si l'on tient compte des C,P.U,E. obtenues 
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Tableau 5 
POMOS estimdes 2 partir des données de chalutages réalisés 
sur les monks sous-marins de la ride de Norfolk 
Phase nycthémérale 
Profondeurs extrhmes (an) 
Nombre de traits 
Dur& totale des traits (heure) 
Distance totale parcourue (m) 
Largeur échantfllonnée (a) 
Surface totale échantillonnée (ha 




















J + N  
500-580 























CH79CCl aCC2 I 
J + N  
494 -599 
3 
CH7 : 1 
CCI+CC2:1,85 
CM7 : 3704 
CCl+CC2:6853 
CH? : 8,5 





9 : jour, N : nuit, ha : hectare 
( 9 )  : Nous avons estimé que l a  largeur utile du trait sur le fond était égale 
5 la moitié de la longueur de la corde de dos des chaluts (chalut du 
KAIMON-HARU : 80 m; CH : 17 m; CC : 14 m). 
(2) : P.Md3 = 0,5 x Bn x H (GULLAND, 1971) 
P.M.S : prfse maximale soutenus (kg/ha/an) 
Bm : biomasse (kg/ha) 
M : coefficient de nortaliti naturelle estimé égal h 0,237, valeurs 
calculée par RROUARD et GRANDPERRIN (1985) pour E&eZis eoPUSeCLtlS 
;i Vanuatu. 
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I 
avec la mgme technique en Nouwelle Calédonie (tableau 61, qui varient 
entre & , I  et 7,8 kglh de ligne, on peut donc grossièremene estimer 
que P.MeSm obtenue avec cette m&thQde y est de l'ordre de 2 kg/ha/an, 
Cette valeur reste encore tr6s 6loign6e de celles du tableau 5. On 
peut attribuw en pasth @es diff6renees au fait que les zones, les 
époques et les praofondeurs concern6es par ces pBches exploratoires 
n'étaient pas %es n&", Toutefois, sélection des lignes et comporte- 
ment des poissons sont aussi & prendm en compte, ainsi que l'ont 
montr6 des pêches et des observations directes en submersible effec- 
tuées de faqon simultanés sur les penees e terne de l'atoll Johnston 
aux Iles Hawaf; BALSTON et al, (1986) observèrent que les prises ne 
concernaient qu'un faible pourcent 
-
e dea individus présents. 
Tableau 6 
Résultats de pkhes profondes explssatoires au moulinet & main 
en Nouvelle Calédonie : prise par heure de moulinet (kg) 
Lifou (FUSIMALOHI et CRANDPERRIN, 1979) 795 
7,8 
Touhs (ANONYME, 1986 a) . 497 
HfenghGne rs re 3 592 
$&lep (AMOMYME, 1986 b) 4 8 1  
IBes des Pina I) ?I n II 
A Litre purement epéculetif, en i?aisant notament abstrac- 
tion des fluctuations ggographiques probables de rendement, nous 
avons extrapolé les r6sultats obtenus sur la side de Morfolk l'en- 
semble des monts sous-marins de la 2,E-E. de louvelle Calédonie, & 
l'exclusion des pentes rbcifales externes en bordure de la Grande 
Terre et des Ples, On peut estimes que les surfaces comprises entre 
les isobathes 200 et 600 m repragsentent tr&s grossibrement 20 000 
b2 soit 2 000 OQO d@heetares. En g&n&alisant & cette aire les 
données du tableau 5, on obtiene une P, ,S, globale qui serait donc 
comprise entre 20 BOO et 200 000 tonnes par an ! I1 est hors de pro- 
pos de discuter dans ce rapport de la validité de ces tonnages, 
L'important est, plus modestement, de realiser qusil existe indiscu- 
tablement un potentiel halieutique non n6gligeable. Même si l'on 
reste conscient de l'éloignement et des difficultés deexploitation, 
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avec des engins & la fois fragiles et coûteux, de ces fonds tourmen- 
tés ~ Q U P  lesquels les données bathymgtriques sont inexistantes, i1 
n'en demeure pas moins qufils des ressources en réserve, 
et peuvent m$me Gtpe csnsid8rés comme zones occasionnelles de pêche Q 
la palangre par beau temps pour des embarcations de taille modeste, 
De toute fagon, ils Ilabritent dores et d6J& qu'une castographie cB6tai.l- 
lée soit réalfs6e ~ Q U P  perm@ttre dea prospections ult&ieures plus 
poussées. 
CONCLUSION 
La campagne CHALCAL II a pleinement akteint son objectif qui 
&ait 1OexploPation du benthos bathyal et des ressources économiques 
potentielles, 
Ea pPésence sur les guyots de la side de Norfolk deune faune 
benthique & la fois  riche et archarque pourrait confirmer leintér6t 
de la Nouvelle Calddonie en tant que westige encore en place de 
l'ancien continent GONDWANA qui s8esf; dIsloquE! .& partir du debut de 
1 '&re secandaire 
Sur le plan halieutique, l'existence d*un important stock de 
poissons d6mersaux inexploité a ét6 confirmbe, En effet, plusieurs 
espèces d*int&re"t comercial ont 6t6 r6coltdes, notamment ~ ~ s 2 i s  corus- 
cam, Peataeeros j on% et &PYX spZendms. Les pre- 
mières estimations très grossières des populations présentes dans la 
tranche bathymktrique 200 - 600 m de l'ensemble des monts sous-marins 
présente dans la Z,E,E de Nouvelle Calédonie sont trba encourageantes, 
I1 serait aouhaitabls de rgaliser une cartographie plus 
précise de ces guyots et d B y  effectuer dea campagnes de p&he explo- 
ratoires pour inter-calibrer les diffhrents engins (palangre et 
chalut) et préciser les évaluations de stocks. L'observation directe 
de cette ichtyofaune profonde avec un submersible serait, h ce titre, 
déterminante, 
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ANNEXE 1 - 32 - 
P 
LTSTE DES ESPECES DE GORGONES PAR STATION, 
RECOLTEES AU COURS DE CHALCAL XI ET MUSORBTOM V 
(G. BARGIBANT, deb.) 
CHALCAL II 
DW '10 
HGP 27 Parcxmriceidae 
HGP 129 Parisis sp 
HGP 115 Fwarmriceidae 
HGP 11 Acanthogorgiidae 
HGP 135 MuriceZZa sp. 
HGP 83 Goygone sp. 
HZP 4 AntipathaCre ap. 
CH 3 
CH 4 
HGP 11 Acanthogorgiidae 
HGP 88 NareZZa sp. 
HGP 133 CoZZogorgia  p. 
HGP 131 Muriee'LZa sp. 
HGP 130 Gopgone sp. 













Nape i! Za megazepis 




- 33 - 
HGP 134 Echinogorgia s p .  
CP 19 HGP 129 Parisis sp .  
HGP 14 Chrysogorgia s p .  
HGP 2 Paramwiceidae 
DW 71 HGP 136 EZZiseZZidae 
HGP 129 Paris is  sp. 
HGP 2 Parammiceidae 
CP 20 
CH 5 
HGP 129 Paris is  sp. 
HGP 88 NareZZa s p .  
HGP 74 Gorgone sp. 
HGP 129 Parisis s p .  
HH 38 Hydraire sp. 
DM 72 HGP 121 NawZZa sp. 
HGP 11 Acanthogorgiidae 
HGP 41 FanelZia s p .  
HGP 123 Gorqone sp .  
HGP 139 Gorgone sp. 
CP 21 HGP 45 CaZZogorgia s p .  
HGP 11 Acanthogorgiidae 
HGP 41 FaneZZia s p .  
HGP 139 G0rgon.e s p .  
- 34 - 
cc 2 HGP 123 GQrgOne s p .  
HGP 128 Paramuriceidae 











47 ThonareZZa sp. 
118 Paramurìeeìdae sp .  
119 Gorgone sp. 
120 Gorgone s p .  
8 NareZZa megazepis 
121 NareZZa sp.  
122 Calyptm-phore s p .  
41 pane Z Zia s p .  
123 Gorgone sp .  
11 Aeanthogorgiidae 
124 Acanthogorgiidae 
CP 22 HGP 11 Aeanthogorgiidae 
HGP 41 FanelZia s p .  
HGP 116 NareZZa s p .  
DW 76 
CP 25 
HGP 8 NmeZZa megaZ6pis 
HGP 122 CaZyptrophore sp .  
HGP 117 Parieis sp. 
HGP 11 Acanthogorgiidae 
HGP 127 Bebrpe  sp.  
HGP 67 Gorgone sp. 
HGP 44 Pmacatytrophora mariae 
-~ 
cc 3 HGP 97 NareZZa sp.  
cc 4 
- 35 - 








HGP 27 Paramuriceidae 
HGP 126 ViZZogorgia sp. 
HH 38 Hydraire s p .  
HH 40 Hydraire s p .  
HZP 3 Antipathaire s p .  
HG 143 Subergorgia sp. 
HG 199 AcaZycigorgia s p .  
HG 178 ViZZogorgia s p .  
HG 211 AcaqZycigorgia s p .  
HG 202 Paramuriceidae 
HGP 27 Paramurice{dae 
HH 38 Hydrdre sp. 
HGP 14 Chrysogorgia sp. 
HGP 116 NareZZa sp. 
HG 178 ViZZogorgia s p .  
HGP 17 FanelZia sp .  
HGP 8 NareZZa .megalepis 
HGP 125 Isididae 





















Nice1 la FlabeZZata 
Acabaria s p .  
Paramuriceidae 
Parisis s p .  
Acanthogoy giidae 
EZ 2ise Z Zidae . 
Hydxäire sp.  
HGP 115 Pacamuriceidae 
- 3 6 -  
MUSORSTOM v 
No Sta t ions  
251 HGP 14 Chysogorgia sp.  








Vi Z Zogorgia sp .  
Paricis squamata 
Gorgone s p .  
Gorgone sp. 
Gorgone sp .  
Gorgone s p .  
NareZZa megalepis 
EZZiseZZa s p .  
256 HGP 13 Paricis squamata 
HGP 88 NareZZa sp. 
HGP 85 Gorgone s p .  
HGP 91 Gorgone sp. 
HGP 33 Paricis sp. 
HGP 28 EZZiseZZidae 
258 HGP 129 Paricis sp .  
Q 
259 HGP 63 Paricis sp .  
HGP 84 Gorgone s p .  
- 37 - 
262 HGP 83 Gorgone s p .  
264 HG 162 Acanthogorgia s p .  
HG 15 VimineZZa pZexawoides 
HG 197 Echinogorgia sp .  
HGP 95 Echinogorgia s p .  
HZ 57 Cirrhipathes s p .  
HZ 60 Cimhipathes anguinus 
267 HGP 98 Gorgone s p .  
HGP 81  FanelZia sp. 
HGP 63 Paricis sp. 
269 HGP 81  Gorgone s p .  
HGP 82 Isididae . 
HGP 88 NareZZa sp. 
HGP 83 ViZZogorgia s p .  
HGP 33 Paricis sp. 
HGP 93 Gorgone sp. 
HGP 87 Goxgone sp. 
27 2 HGP 13 Paricis squamata 
HGP 88 NareZla sp. 
b 
276 HGP 83 V’ZZogorgia sp. 
HGP 88 NareZZa sp .  
HGP 82 Ssididae 
HGP 93 Gorgone W. 
HGP 90 Gorgone sp .  
4 
278 .HGP 88 NareZZa s p .  
H G P  13 Paricis squamata 
286 
287 
H G P  18 ViZZogorgia s p .  
H G P  
H G P  
H G P  
HGP 
HGP 
H G P  
H G P  









NareZZa s p .  
Gorgone s p .  
Qorgone sp. 
So ZenoeauZon s p  . 
V i  2 Zogargia s p  . 
Gorgone s p .  
Chmjsogorgia s p .  
I s id idae  
I 
288 H G P  82 Isididae 
H G P  88 NareZZa sp. 
H G P  89 Gorgone sp.  
HGP 90 Gopgone s p .  
289 H G P  81 Gorgone s p .  
HGP 82 Isididae 
3 O0 H G P  13 Paricis squamata 
H G P  103 NareZZa sp. 
304 H G P  13 Paricis squamata 
- 39- 
306 HGP 96 Gorgone sp. 
HGP 97 NareZZa sp. 
318 HG P 98 Gorgone sp. 
329 HGP 101 Isididae 
332 HGP 99 Paramuric&idae 
HGP 100 Gorgone sp. 
337 HGP 50 Chrysogorgia sp. 
HGP 81 Gorgone sp :  
HGP 17 FanelZia sp. 
HGP 94 Isididae 
338 HGP 81 FanelZia sp. 
347 HGP 11 A canthogorgiidae 
- 40 
348 HGP 81  Fanellia s p .  
HGP 104 Gorgone sp. 
HGP 105 Gorgone s p .  
HGP 106 Gorgone s p .  
355 HGP 117 Parieis s p .  
, 
361 HGP 14 Chrysogorgia s p .  
365 HGP 12 Isididae 
367 HGP 109 Isididae sp. 
36% HGP 18 ' ViZZogorgia s p .  
HGP 108 Isididae sp. 
375 HGP 101 Acanthoisis s p .  
HGP 102 Gorgone s p .  
HGP 63 Pavyicis s p .  
HGP 45 CaZZogorgia s p .  
HGP 88 NareZZa sp. 
377 
- 41 - 
HGP 110 Paricis sp. 
3 78 HGP 81 Gorgone s p .  
386 HG P 79 Chrysogorgia s p .  
387 HGP 79 Chrysogorgia sp. 
388 HGP 
HGP 
45 Cal. Zogorgia sp  . 
107 Acanthogorgiidae 
389 HGP 13 Parieis squamata 
Publications dans la série 
"Rapports Scientifiques et Techniques, 
Sciences de la Her" 
La série de publications locales "Rapports Scientifiques et Techniques" de la Section Océanographie du 
Centre ORSTOM de Nouméa a démarrée en 1978, sous couverture bleue claire; 5 la fin de 1986, elle comptait 41 numéros. 
Une nouvelle série, "Rapports Scientifiques et Techniques, Sciences de la Mer" a été lancée au début de 1987 avec 
la présente couverture; sa numérotation ne recommence pas 2 1 mais prend la suite de la précédente, avec le numéro 
42. La liste des publications correspondant à ces deux séries est donnée ci-dessous. 
IIRapports Scientifiques et Techniques" (1978-1986) 
1 - LOUBBNS, G. - 1978 - 
La pêche dans le lagon &o-caledonien. 52 pp. 
Pêche profonde aux casiers en Nouvelle-Calédonie et Iles ad jacentes, Essais prélimi- 
naires. 20 pp. 
Quelques Holothuries (Echino&mta.J des environs de Nouméa et leur. népwtition.26 pp. 
2 - INTES, A. - 1978 - 
3 - INTES, A. ,  MENOU, J-L. - 1979 - 
4 - oUDOT,C, FERRER,H., HENIN,C., GARBE,d., de GEOFFROY,B., dARRIGE,F., ROUGERIE,F.. RUAL,P. et 
SUPRIN, Ba - 1979 - 
Rapport de la campagne EPOMITE 2 5 bord du N.O.CORIOLIS, 20 août-ler octobre 1976, 21 pp. 
Observation d'une zone de frontière thermique dans le sud-ouest du Pacifique. 1 1  pp. 
Etat des connaissances sur l'appât vivant utilisable par les canneurs en Nouvelle- 
Calédonie. 18 pp. 
L'appât vivant dans le Pacifique Tropical Centre et Ouest. 37 pp. 
Rapport de la campagne HYDROTHON 02 bord du N.O. CORIOLIS, 22 février - 29 mars 
5 - JARRICE, F., BOURRET, B., et GUILLERM, J-M. - 1979 - 
6 - MUYARD, J. - 1980 - 
7 - BOELY, T., CONAND, F., et HUYARD, J. - 1980 - 
8 - CONAND, F. , BOUCHET, P., FERRER, H., GUILLERM, J-M., MUYARD, J. et WALICO, H. - 1980 - 
1979. 23 BP. 
9 - HENIN, C., CALTIEZ, La., CONAND, F., HOFFSCHIR, C., JOSSE, E. et WAIGNA, P. - 1980 - 
Rapport de la campagne THON-AUSTRALES O1 & bord du N.O. CORIOLIS, ler février - ler 
avril 1978. 38 pp. 
Résultats de la campagne HYDROTHON 03 5 bord du N.O. CORIOLIS, 19 juin - 13 juillet 
1979. 58 pp. 
Courantornétrie de surface au moyen du C.E.#. 5 bord du N.O. VAUBAN de 1978 à 1980 : 
méthodologie, technique de mesure et traitement des données brutes. 107 pp. 
Résultats des croisières DDProductivitélt du Centre ORSTOM de Nouméa (1970-1976).116 pp. 
Résultats des croisières VQuatoPiales" du Centre QRSTOH de Nouméa (1971). 81 pp. 
Résultats dea croisières 'TropicalesvD du Centre ORSTOM de Nouméa (1967-1977). Première 
partie : Pacifique Quest. 107 pp. 
Résultats des croisières "Tropicalest1 du Centre ORSTOH de Nouméa (1967-1977). Deuxième 
partie : Pacifique Central. 87 pp. 
Résultats des croisi8res faites le long de l'équateur par le Centre ORSTON de Nouméa 
10 - HENIN, C., FERRER, H., MARCILLE, d., UAIGNA, P., WAIGNA, S. et WALICO, H. - 1980 - 
1 1  - GUILLERM, J-H. - 1980 - 
12 - CRMOUX, J-L. - 1980 - 
13 - CRMOUX, J-L. - 1980 - 
14 - CRMOUX, J-L. - 1980 - 
15 - CREMOUX, d-L. - 1980 - 
16 - CRMOUX, J-L. - 1981 - 
(1964-1975). 91 pp. 
17 - ANONYME - 1981 - 
Résultats des croisières tropicales Sud du Centre ORSTOM de Nouméa (1964-1965) .63 pp- 
18 - HENIN, C. , CHABERT,L,, CREMOUX,J-L. , MARCHAND,J., HORL1ERE.A. , RACAPE,d-F. et UALIC0,H.-1981- 
Rapport de la campagne HYDROTHON 04 & bord du N.O. CORIOLIS, 31 janvier - 12 février 
1981. 48 pp. 
19 - HORLIERE, A., CRENOUX, 3-L. - I981 - 
Observations de courant dans le lagon, de février 5 août 1981. 54 pp. 
Rapport des transits valorisés & bord du N.O. CORIOLIS NCT 2 et TNC 2. 23 pp. 
La Salinité de la surface de la mer dans le Pacifique Tropical Ouest de 1975 & 1980. 
68 PP- 
22 - ANONYME - 1982 - La Salinité de la surface de la mer dans le Pacifique Tropicale Est de 1970 à 
1980. 66 pp. 
23 - DANWNNEAU, y., CARDIMAL,H. , CREM0UX.d-L, GUILLERM,d-M., MOLL,P., REBERT,d-P. et WAIGNA,P.-1981- 
Résultats de la campagne HYDROTHON O5 2 bord du N.O. CORIOLIS, 2-12 juin 1981. 38 pp- 
24 - DANDONNEAU,Y,, CHBSIRP,L., CREMOUX,J-L., DONGUY,J-R., FERRER,H., WAIGNA,P. et WALICO.H.-1981- 
Résultats de la campaine HYDROTHON 06 & bord du N.O, CORIOLIS, 7-17 août 1981. 43 pp. 
25 - HENIN, C., CHABERT, L. et GUILLERM, d-H. - 1982 - 
Observations de surface bord du M.O. VAUBAN de 1978 5 1980. 121 pp. 
20 - HENIN, C., CHABERT, L., GUILLERM, J-H. et CREMOUX, d-L, - 1981 - 
21 - ANONYME - 1982 - 
26 - LE GALL, J-Y., HALLIER, J-P., GALLET, F., et WALICO, H. - 1982 - 
Résultats de la campagne PROSGERMON bord du N.O. CORIOLIS, 12 février - 4 mars 1982. 
60 PP. 
27 - ANONYME - 1981 - 
CORINDON IV : A French Indonesian Survey Scientific Results (Hydrology and dynamics, 
productivity, plankton). 101 pp. 
Caractéristiques des Températures et Salinités de surface et leurs variabilités dans 
le Pacifique Sud-Ouest. 18 pp. 
Cartes de répartition geographique de Copepodes épiplanctoniques - Océan Pacifique 
tropical Sud (Centre et S.O.) et équatorial Est. 50 pp- 
Diversité des petits poissons pélagiques des baies et côtes néo-calédoniennes. 55 pp. 
La pêche B la palangre dans la Z.E.E. de Nouvelle-Calédonie (août 1981 - décembre 
1983). 52 pp. 
Resultate préliminaires de la campagne CHALCAL 5 bord du N.O. CORIOLIS (12-31 juillet 
1984). 28 pp. 
Conditions hydrologiques moyennes pour l'Océan Pacifique Sud-Ouest. 41 pp. 
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28 - HENIN, C. - 1982 - 
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30 - TESTAU, J-L. - 1984 - 
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32 - RICHER de FORGES, B., PIANET, R. - 1984 - , 
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avril 1983). 141 pp. 
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La campagne MUSORSTOM V aux €les Chesterfield. N.O. CORIOLIS, 5-24 octobre 1986.30 pp. 
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